
l

- -

REPUBLIQUE OU SENEGAL

UNIVERSITE CHEIKH ANTA DIOP DE DAKAR

INSTITUT NATIONAL SUPERIEUR DE

L'EDUCATION POPULAIRE ET DU SPORT

MIONOGRAPHIIE
DE FIN DE FORMATION

D'INSPECTEUR DE L'EDUCATION
POPULAIRE DE LA JEIUNESSE

ET DES SPORTS

CONTRIBUTION A L'ACTUALISATION
DE L'ACTE PEDAGOGIQUE DANS
L'ENSEIGNEMENT DES A,P.S AU

BENIN PAR UNE NOUVELLE
APPROCHE DIDACTIQUE

L'ECLECTISME

Présentée et soutenue par :
1Mr Germain Ser e CODJO

ANNEE ACADEMIQUE 1995-1996

Sous la direction de :
Mr Amadou Ibrahima DIA
Docteur en Psychologie
et Sciences de l'éduca·
tion Professeur assis­
tant à l'INSEPS



REPUBLIQUE DU SENEGAL

UNIVERSITE CHEIKH ANTA DIOP DE DAKAR

INST ( ~T N!· Tl N L SUF.:. l ,'Ji{ 0=

L _ U :r i OPU AI . ,- .:" U SPO T

MONOGRAPHIE
DE FIN DE FORMATION

D'INSPECTEUR DE L'EDUCATION
POPULAIRE DE LA JEUNESSE

ET DES SPORTS

CONTRIBUTION A L'ACTUALISATION
DE l'ACTE PEDAGOGIQUE DANS
L'ENSEIGNEMENT DES A.P.S AU

BENIN PAR UNE NOUVELLE
APPROCHE DIDACTIQUE

L'ECLECTISME

Présentée et soutenue par:
Mr Germain Serge CODJO

Sous la direction de :
Mr Amadou Ibrahima DIA
Docteur en Psychologie
et Sciences de l'éduca­
tion Professeur assis~

tant à l'INSEPS

,.,

ANNEE ACADEMIQUE 1995-1996



so

Méditation

Dédicace
Remerciements
Préambule

CHAPITRE PREMIER: PROBLEMATIQUE

INTRODUCTION

1- Définition de concepts
2- Problématique des méthodes en E.P.S

CHAPITRE DEUXIEME : METHODOLOGIE

1- Procédure
2- Présentation et analyse des résultats

CHAPITRE TRDrSIEME : CONTRIBUTION A UNE NOUVELLE APPROCHE
DIDACTIQUE EN E.P.S : L'ECLECTISME.

1- Etude sommaire de la situation d'enseignent en
E.P.S

2- Des moyens de llart pédagogique
3- L'éclectisme

CONCLUSION

ANNEXES

BIBLIOGRAPHIE

TABLE DES MATIERES



ULe professeur dIE.P.S est un éducateur privilégié, car
parmi tous ceux qui peuvent agir sur l'enfant, il est celui

qui utilise sans doute les moyens les plus complets et les

plus agréables. 5'il sait uspiritualiser u son enseignement,

le corps vit ardemment, l'esprit le maîtrise sans cesse et

l'âme s'enthousiasme. Tout l'être participe à 1 l action.

Quelles magnifiques Possibilités d'agir alors sur les jeunes

facilement malléables, uouvert à la vie lU Il serait un

sacrilège pour un professeur de perdre ou de mal utiliser ­

Ces occasions de faire des uhommes u .

(Extrait du Bulletin F.I.E.P, volume 51, n0 4

décembre 1981.Page 33.)
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les différentes méthodes entre elles, il ne serJit pilS erroné

de penser que toute innovation pédagogique n1est qu'une
intelligente conjugaison du passé et du présent.

Déjà, dans son livre intitulé Ecclésiaste, 1e Roi

Salomon déclarait "Ce qui a été, c'est ce qui sera, et ce
qui s'est fait, c'est ce qui se fera, i l nt y a rien de

nouveau sous le sol e il» ( 1* ) . Par ailleurs, Térence qui paraît

être du même avis. affirme:

"Rien n'est dit aujourd'hui qui n'ait été dit jadis". Au

Bénin, cette vérité est largement véhiculée par une maxime
qui stipule que "C'est au bout de l'ancienne corde qu'on
tresse la' nouvelle".

Somme toute, la convergence des opinions ci-dessus
exprimées semble parfaitement corroborer notre point de vue
sur la mode qui sévit en pédagogie et pourrait contribuer à

atténuer la discrimination méthodologique qui, encore vivace
dans notre entourage, tend à ressusciter la guerre des

méthodes.

Par ailleurs, il nous paraît opportun de signaler déjà

le car a c t ère co mpl ém ent air e des réf l ex ion s ct é ve 10 pPées ct ans

cette monographie. Réflexions qui visent à faire avancer nos
études antérieures, notamment. ce11es effectuées dans le
cadre de notre mémoire de fin de formation de professeur
d'E.P.S et qui portait sur la même préoccupation à savoir:

Il' t cc1és iaste , cha pit re 1> ve rs et 9, \a Sa i nte bib1e, vers i on LOU!SSEC OND.
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didi1ctiqll~s"

Si ft travers ce thême, nos instructions sur les méthodes
didactiques avaient pour but d'aider nos collègues
professeurs d'E.P.S à sortir de leur enfermement

méthodologique pour s'ouvrir à d'autres courants
pédagogiques, notre ambition cette fois est d'amener chaque
enseignant à pouvoir slamender et à utiliser de façon
éclectique toutes les méthodes dont il a connaissance dans

l'élaboration de sa stratégie d'enseignement.

Mais malgré notre enthousiasme et notre détermination
nous ne pouvons à cette occasion, prétendre fournir de façon
exhaustive tous les éléments de savoir pouvant permettre
d'appréhender parfaitement la nouvelle approche à laquelle
nous convions les enseignants, c'est ft dire l'éclectisme.

Une approche pédagogique
appréhender après avo i r lu ce
contribuera à mobiliser les
pédagogique dans l'enseignement

1t Act i vi té Physique et Sport ive.

que chacun pourra aisément

document qu i, nous l'espérons
opinions pour un renouveau
des A.P.S(l*) au Bénin.
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sciences au cours du 20eme siècle, ont
transformé les conceptions traditionnelles
physique et sportive (EPS).

prog,c:::,s iveillelll:

de l'éducation

Dès lors, avec l'introduction des sciences de

l'éducation. l'E.P.S tente d'échapper 5. la problématique de

l'obstacle que constitue pour son unité, la multiplicité des
doctrines et des méthodes. Aussi, pour tout observateur
averti, les grandes tendances actuelles de l'éducation
physique et sportive témoignent-elles dans leur ensemb1e d'un

profond besoin d'unité et d'une volonté d'élaborer un mode de

classement pertinent de théories éducatives foisonnantes.

Cependant, en Républ ique du Bénin, 01) constate encore
malheureusement que l'attitude des enseignants face aux
nou ve 11 es approches pédagog i ques qui occ upent à présen t les
réflexions et les pratiques en E.P.S consiste à choisir de
man; ère exc lus i ve l'une de ces démarches plu tôt que l' autre
alors qu'il est possible de rechercher dans leurs liens ùe

vo; si nage ce que chac une de ces méthodes peut apporter de

positif à l'action pédagogique. A cet égard, les opinions de
G.BUJ-XUAN (1988) nous paraissent assez convaincantes quand
il déclare. "je pense que nous avons des divergences
fondamentales qUl s'originent dans nos conceptions
philosophiques. Vous usez d'un mode de pensée qui s'appuie
sur le postu1at que toute chose est un produit fini ... Mais
quelles que' soient les données scientifiques établies ou non
qui sont fournies aux éducateurs, il convient de prendre
position sur la liberté pédagogique. On ne peut affirmer

peremptoirement qu'une éducation physique procéde d'une
concept i on de l' apprent i s sage et de la pédagog i e, et ct' une
seule.
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procédures la dêmonstration peut parfois éclairer une
représentation technique quand un jeu peut être le bienvenu

pou r j u9 u1er l'a n90 i s se. 5e u l l 1 êc l ec t i sme per met d' a t t e i Il dY' e
à la fois les objectifs fixés par l'enseignant quand il a un
rôle institutionnel d'instructeur, et ceux négociés dans
l'interaction enseignant-élèves quand on confère au formateur
une fonction d'éducation.

Ne doit-on, en dernier lieu. reconnaître à l'enseignant.
la plus grande liberté méthodologique afin qui il puisse
utiliser les données scientifiques qui lui sont accessibles,
dans l'exercice de son art pédagogique ?II

Objectivement, il nous sera bien difficile de rejeter
une telle analyse didactique si nous devons considérer d'une
part. l'enfermement méthodologique dans lequel végétent nos
enseignants d'A.P.S et d'autre part, l'impasse que font à

l'actualisation de l'acte pêdagogique en E.P.S au Bénin les
controverses doctrinales encore entretenues ici et là.

En répondant donc positivement à cette interrogation de

G.BUI-XUAN, les résultats de nos travaux antérieurs sur les
mét hodes nous ont condu i t à suggérer l' adopt i on de
lléclectisme en E.P.S. Aussi nous ont-ils permis de nous
convaincre davantage que l'enseignement d'une matière
pluridisciplinaire comme l'E.P.S ne peut se faire
efficacement par l'imposition d'une méthodologie nationale.
homogénéisant le processus de formation et d'éducation au
moyen des A.P.S et qu'il conviendrait plutôt de se mettre
d'accord sur l'ensemble des objectifs clairement définis dans
un veritable programme national d1enseignement de l'E.P.S et
laisser à j'enseignant la liberté de choix des méthodes ou
stratégies qu'il juge adêquates pour les atteindre.
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de reconna'itl'e aujourd'hui que "le::. réfley,ions sur ce sujet
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langage.

Concrètement, la survivance manifeste de viei 11es

querelles méthodologiques qui poussent les uns et 7es autres

à prendre position soit pour l'hébertisme, soit pour la

méthode sportive, soit pour la pédagogie par objectifs,

constitue selon nos observations l'obstacle le plus

fondamenta l au renouve 11 ement i nd i spensab 1e de l'acte

pédagogique en E.P.S au Bénin.

Nos études antérieures ayant été pour l'essentiel

consac rées à informer l es cadres de l' éducat ion phys i que et

sportive sur la grande diversité des méthodes applicables à

1 ' E. P . S> no us no us s 0 mm es pro p0 s é pou r but cet t e foi s - c i ct e

travailler à la mobilisation des opinions et des actions

pédagogiques autour d'une nouvelle approche méthodologique

plus libérale: l'éclectisme.

Pour y parvenir, nous serons amené à

étayer à travers un aperçu historique de l'avènement de

l'éclectisme en France. la problématique des méthodes

utilisées en E.P.S au Bénin afin d'en déduire notre

hypothèse de travail

procéder

enquêtes

réalités

hypothèse

à une réinterprétation

antérieures en tenant

du moment en vue de la

de travail;

des résu ltats de nos

compte de certaines

justification de notre

présenter dans un cadre théorique et technique certains

éléments d'action didactique susceptibles d'aider à
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nous paraît utile de préciser le sens que nOLIs attributions à

certains mots clés ici employés.
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1.1- NOTION D' PROCHE OIOAC "lQUE

1.1.1- APPROCHE: (Synonyme de stratégie), elle prend ici
une signification plus théorique. Elle est conçue comme la
façon dont le problème de changement est théoriquement

envisagê.

procéder destiné
les méthodologies

1.1. 2- APPROCHE DIDACTIQUE Ensemble
à provoquer des changements
classiques d'enseignement.

de façons de
appropriés dans

1.2- TERMES SPECIFIQUES A l'E.P.S

1.2.1- EDUCATION PHYSIQUE ET SPORTIVE (E.P.S) : Discipline
d'enseignement-apprentissage généralement inscrite dans les

programmes officiels d'éducation et qui util ise
spécifiquement des Activités Physiques et/ou Sportives
(A.P.S) comme moyens d'éducation et objet de formation en vue

de développer 7es conduites motrices(l*).

1.2.2-MOYENS D'EDUCATION rls regroupent généralement

les methodes, les procédés, les techniques et modèles

scientifiques d'enseignement-apprentissage. En E.P.S il

englobe aussi les A.P.S utilisées comme support dans le
développement de la personnalité et la sociabilité.

1.2.3- OBJET DE FORMATION C'est ce sur quoi porte
l'apprentissage (habiletés, connaissances, attitudes).

Synonymes objet d'apprentissage ou objet

d'études.
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}.2.4- PlURIOISClP INARITC : Juxtapo~itio/l de disciplines

plus ou moins vOlsines dans les domaines de la conna·issance.

[n E.r.S, ~f1semble des l\ct'j'/ités Physiques ou Spûrl:ives

() r fic i e l lem e nLin s <: r 1 te') il U pro 9r am 111 è des e ns e 'i 9Il e III e 11 t s

relatifs aux conduites Hlotrices{l*).

1.3- AUTRES MOTS CLES

1.3.1- SCIENCES DE L'EDUCATION
l'ensemble des disciplines qui malgré
champ respectif, s'intéressent au champ

Elles englobent
la diversité de leur
éducatif.

C'est surtout à partir de la création à Genève, en
1921, par Edouard CLAPAREOE, d'un Institut des Sciences de
l'Education (Institut J.J.ROUSSEAU) que l'expression commence
à être de plus en plus employée.

création
E11e est consacrée en
de 1a licence et de la

France, en
maîtrise en

1967 par

Sciences
la

de

l'Education.

Selon Gaston MIALARET (1979), les Sciences de

l'Education sont constituées par l'ensemble des disciplines

qui étudient les conditions d'existence, de fonctionnement et

d'évolution des situations et des faits d'éducation.

1.3.2 STRATEGIE; Selon BLAKE. on entend par "stratégie".

l'ensemble des moyens mis en oeuvre et des actions engagées
par un agent sur un terrain donné en vue d'y atteindre un
objectif spécifique.

1* Conduites motrices: Notion représentant Je dénominateur commun de toutes les A.P.S, quelles
qu' elles soi en t. ( Les t 1Lor ga ni sa t ion si gn if iante des de t ionset réact ions d1une per sonne
agissante et dont le mouvement est consid~ré comme une activité de l'organisme total exprimant
sa personnalité toute entiére.

Pierre PARLEBAS (lg76)



sont int6grést:es moyens
chronologi lllemenl de f çon cons' i "uer un

log'iquclllcnt
proCJr'amll1e.

8

et

Ils sont souvent empruntes à un répertoire cie

méthodes d'interventions déjà acquises mais peuvent aussi
bien avoir été créés de toute pièce par l'agent dans
l'élaboration de sa stratégie.
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qui dès la colon"isation fut notre modèle dan5 Lous les

domaines doit être rattachée aux trois grandes doctrines qui
ont vu le jour en Europe au début du XIXème siècle et

correspondant à trois grandes périodes historiques

la première s'étend de la seconde moitié du XIXème
siècle à la guerre de 1914-1918. Elle est marquée par
l'élaboration en ordre dispersé de diverses conceptions
qui ouvrent chacune une voie originale.

entre les deux guerres
de confrontation des
Elle voit naltre les

qui se situe
est une période

et d'expérimentation.
institutions.

la seconde,
mondiales,
doctrines
premières

la troisième s'ouvre avec la libération elle

caractér; sée par la recherche ct 1 une synthèse entre

principaux courants doctrinaux.

est

les

Ainsi, le dialogue va s'établir entre les protagonistes
des différentes écoles il en rés ul te de s empru nts et des
influences réciproques, mais aussi des heurts. On a pu parler
de "guerre des méthodes". Ce dialogue va permettre de

clarifier les ct'ifférents apports et de décanter les élélllents
d'une synthèse qui ouvrira la voie à l'éclectisme français.

2.1 QUELQUES CONSIDERATIONS HISTORIQUES

L'école de Joinville, appelée dès la fin de la guerre à

assumer des tâches extra-militaires. continue sur sa lancée.

Outre les moniteurs mi 1itaires," elle forme des professeurs
d'éducation physique et organise des stages pour les
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sous sa forme définitive; qu'en 1930. Ce rê~llel1lenl pst un

essai de synthèse. L'une de s~s trois 0îandes parties

envisage les procédés d'éducation sportive sports

individuels, sports collectifs, sports de combat.

Une autre concerne l'éducation physique militaire et la

gymnastique orthopédique.

Mais c'est la première partie qui constitue une
systématisation nouvelle de la pédagogie de l'éducation
physique fondée sur des travaux physiologiques de Lagrange,
Démeny, Boigey elle se propose comme la charte de la
"méthode française".
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Le Ch01A des 0xerciccs doit être ,1daptè aux qUiJ.tl'e

grands cycles d'enseignement cycle primaire

enfants de 4 J 13 ans), cycle secondaire (de 13

de 16 à 18 ans), cycle supérieur (de 18 ans à 35

d'entretien (pour les adultes de plus de 35 ans).

(pour les

à 16 ails et

ans), cycle

L1attrait des exercices doit être recherché par la
diversité des activités évolution et rondes, petits et

grands jeux à ca ractère éducat if, app li ca t i ons sport ives,
assouplissements "éducatifs", applications relatives aux

diverses familles d'hébert.

Le contrôle des résultats se fait

périodique des performances et la tenue

individuelle.

par l'examen

d'une fiche

2.1. 2 LES CRITIQUES SUSCITEES PAR LA METHODE

Les tenants des diverses méthodes n'y voyaient

qu'un affadissement de leur doctrine. Ils dénoncent la

juxtaposition dans une même séance de procédés aussi

disparates, que des exercices de suédoise, des petits jeux et

des exercices naturels qui n'encouragent qu'une E.P en

miette.

Mais il faut dire que le mérite de cette démarche

est d'avoir contribué à

chez les éducateurs un

possible de procédés

l'adhésion des élèves.

atténuer les oppositions) à éveiller

intérêt, pour lep l us grand nombre

et de les inciter à rechercher

Dans
l'institution

les colonies

scolaire était

françaises d'Afrique

à ses débuts, l'esprit
où

du
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techniqu(~s d'enseignement de l':.P. On a~sî tera plul:ôt (j

l'impo~;;t'on Je w".thodes qu' vOlll sc '-.uccéd r n:; le emps.

2.2 LA SUCCESSION DES METHODES EN E.P.S AU BENIN

En jetant un regard sur l'histoire de

l'enseignement de l'E.P.S au BENIN, on s'aperçoit qu'elle fut

d'abord l'oeuvre des militaires français qui seront par la

suite relayés par des instituteurs formés à l'Ecole Normale

WILLIAM Pont y de DAKAR au Sénégal. Ces derniers qui sont

obligatoirement nantis du diplôme de moniteur d'E.P avant

leur sortie vont donc contribuer pour une large part à la

vulgarisation de l'hébertisme ou méthode naturelle dans

l'enseignement primaire. Méthode formellement recommandée par

les instructions officielles et qui restera en application

jusqu'en 1975.

Dans l'enseignement secondaire, l'E.P.S était

un personnel non qualifié, composé d'anciells

autres qui ne pouvaient s'inspirer que de leurs

personnelles. C'était le règne de la pédagogie de

moi" fondé uniquement sur la démonstration du

confiée à

sportifs et

expériences

"f ait co mm e

professeur.

Le r e t 0 ur de l a for mat ion des t roi s pre III i ers

maîtres d'E.P.S partis en France en 1953 et par la suite de

quelques autres formés en Tunisie. à Abidjan, en Algérie,

etc ... n'a pas empêché l'enseignement de l'E.P.S. discipline

"mal aimé" de sombrer dans l'incohérence pédagogique et

l'immobilisme méthodologique.
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LE~ E 'SAIS Df RELANCE METHODOLUGIQUE

La crééltion au 13 r: NIN d'un l n s lit u t NCl t ion <1 1

d'Enseiijnemefll d'Education Physique et Sportive

(I.N.E.E.P.S), objet du décl'f·t n074-232 du 29 Août 19/4,

modifié par le décl"'et n079-138 du Il Juin 1979, va donner un

nouveau souffle à l'E.P.S. La méthode sportive sera le cheval
de bataille des différentes promotions de maîtres et
professeurs entièrement formés au BENIN jusqu'en 1985.

A part il'" de 1986. certa i ns coopérants frança i s,
alors enseignants à llI.N.E.E.P.S vont travailler à

substituer a la méthode sportive qui a bien fait ses preuves
sur le terrain, la pédagogie par objectifs (p.p.a). ("iéthode
dont l'avènement en France remonte vers les années 1960 ; ce
qui constitue une preuve évidente du grand retard qu'accusait
le Bénin par rapport à l'évolution des méthodes en France.

2.2.2 LES PROBLEMES ENGENDRES PAR LES TENTATIVES DE
RENOVATION PEDAGOGIQUE EN E.P.S

Depuis plus de deux décennies le mal qui ronge la
pédagogie de lIE.P.S au Bénin est moins l'autarcie
méthodologique dans laque77e 7 'ont maintenu les contingellces
de notre système êducatif que la tendance réitérée à vouloir
remplacer systématiquement l'ancienne méthode jugée caduque
par une autre prétendue nouvelle. Cette situation qui perdure
n'offre aux enseignants aucune possibilité de sortir de leur
enfermement méthodologique et les clivages qui en découlent
font obstacle à toute convergence de vue sur l'enseignement
des A.P.S. Dans un tel contexte, les enseignants du primaire
ne cachent pas l e-ur gê ne de devo i r abandonner l' hébert i slIle
qu'ils maîtrisent mieux au profit de la méthode sportive.

Dans le secondaire, deux courants s'opposent. Celui
des premiers ma~tres et professeurs acquis a la méthode
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sportIve ct celui des plus jeunes beaucoup plus imprtDr0s de
1cl Pé d a <] 0 9 i e pd rob j ectif s (P. P . 0 ). ~I ais ici., i l COll v -i e Il t cl ('

rr.conna'ltrc que les ècar l;:; constaté::; entre la pertinence des

discours sur la P.P.O et les pratiques pédagogiques n(~ soilt

pas den a t ure à con va i ncre (e s plu s s cep t i qU 0 S. e n f a 'j t, Il °5

collègues enseignants ont tendance à considêrer leur méthode
comme un produit fini. Cette attitude nous pousse à penser

que l'actualîsation de l'acte pédagogique en LP.S au Bénin
passe par la mobilisation de tous les moyens susceptibles de
contribuer à la sensibilisation. à l'information. à

l'autoformation et au recyclage des cadres d'éducation
physique et sportive. C'est bien dans ce cadre que vont

s'inscrire nos études actuelles qui en réalité viennent
répondre à une demande exprimée par les enseignants lors de
nos travaux précédents.

2.3- HYPOTHESES

2.3.1- QUELQUES RAPPELS

Il Si les ense i gnants diA. P. 5 éprou vent encore des

difficultés â s'ouvrir a la rénovation pédagogique en E.P.S.

c'est parce qu'ils ont complètement négligé la culture
pédagog i que et leur conna i 5sa nce des mét hodes ct i dact; ques
reste par conséquent très limitée ll

• Ainsi avions-nous formulé
note hypothèse d'étude dans nos travaux précédents.

Nos résultats d'enquête ayant entièrement abouti à

la validation de cette hypothèse. nous observons à présent
que nos suggestions et informations sur les méthodes ne sont
pas restéès lettres mortes. Elles nous semblent avoir
quelques peu contribué à :
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i nt t 0 du ire 1a d i J (\ C t i qU è 9é né r i.\ 1e e t 1il d i dù c l i Cf lj e

spéciùle aux A.P.S pdr'm'i les disciplines d'appui à

l'action péda~o9ic]uc enseignées à l'I.N.E.E.P,S.

renforcer che'L bon nombre d'enseignants d'A.P.S,

l'esprit du programme C.O.N.F.E.J.E.S dont s'inspire les

acteurs des réformes qui sont en cours au niveau de

l'enseignement primaire.

Il s'agit d1un programme de contenus et d'objectifs

qui incite à une pédagogie éclectique en E.P.S et qui affirme

sa démarcation des vaines divergences méthodologiques en ces

termes: liEn aucun cas il n'y a eu volonté d'exclusion ou de

substitution à des méthodes antérieures ayant été à la base

ou ayant i nf l uencé l es forma t ions d' i nst i tuteurs dans les

pays francophones. Cette formation a été historiquement

ma r q ué e par dive r ses mé t h0 des ( mé t h0 ct e s sué d0 i ses , III é t h0 de

naturelle, méthode sportive, etc.) qui recherchaient un cadre
théorique et pratique cohérent et original"(I*).

Ma i s. ma l gré ces propos qu i augurent une tenda nce

positive vers l'ouverture méthodologique en E.P.S. nos

enseignants en fonction dans les collèges et lycées demeurent

en marge de ce mouvement, faute de recyclage et ne peuvent

donc éviter l'obsolescence et la dégradation de leur

formation initiale. Ce qui nous détermine à poursuivre dans

le cadre de la présentation de cette monographie. nos efforts

d' i nformat i on et ct' i nstruct i on dont l' intérêt) rappe 1ons-l e,

vise l'émergence chez nos enseignants d'un nouveau sens

éducatif celui d'un éclectisme rationnel pouvant leur

permettre de vite sortir de leur enfermement méthodologique

et d'être capable face à la diversité des A.P.S qu'ils

enseignent d'élaborer leur propre stratégie didactique qui

1* CONHJES. Oocument dlori entati on, [PS à J'école primai re, 1992, Page 7
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~~'aüapt~~rait mieux aux dimensions rnùtérielles et humaines U<"S

lieux et des populations singuliêres qui leur sont confiées.

2.3.2 HYPOTHESE OPERA1IONNELLE

L1objectivation des actions menées et celles qui

sont en cours en vue de l'actualisation de 'Iacte pédagogique
dans l'enseignement des A.P.S au Bénin nous fait surtout

remarquer que la nouve 11 e approche ct i dact i que à 1aque 11 e

nous convions les enseignants ne mobilise pour le moment que

très peu d1individus qui d1ailleurs ne parlent pas le même

langage. Ce qui nous amène à supposer que 111 'obstacle le
plus fondamental au renouvellement indispensable de

l'entreprise éducative en E.P.S au Bénin est l'incapacité ues

enseignants i reconnaitre, les profondes implications des
nouveaux moyens d'enseignement ou autres qui leur sont

offerts par le progrès de la technologie et des sciences de

l'éducation ll
•

Cette hypothèse
justification dans nos
conduira à répondre à

que :

qui peut

investigations

des questions

aussi trouver sa
antérieures nous

cruciales telles

Comment nos enseignants dIA.P.S pourront-ils sortir de

1eur enfermement méthodologique s'ils ne sont pas

sensibilisés?

Comment adopteront-ils la pédagogie éclectique s'ils ne
sont pas informés?

Comment la mettront-ils en pratique s'ils ne sont pas

recyclés?

Comment seront-ils recyclés si les formateurs ne parlent
pas le même langage pédagogique?
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Autant d' i nterrogil t ions qu i fe rant l 1 obj et de nos

pr~occupations dans la. suite de (ette llIono9r<~phie.
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JI 1 U OCEDUR.-

C(~ttc procédure nous a conduit à rechercher la
val idation de notre hypothèse de travail à p<1rtir des

différents paramètres que va le i ..

la
d'A.P.S

formation initiale des enseignants

leur niveau de connaissance didactique

la méthodologie qui
pédagogiques

inspire leurs interventions

l'expression de leur besoin d'un renouveau pédagogique
en E.P.S et leurs suggestions.

Mais avant de présenter les résultats et les
con c 1uS ion s a u x que l s no us s 0mm es par ven u. no usa von ses t i ln é

nécessaire d'expliquer d'abord la démarche suivie.

1.1- CHOIX D'UNE POPULATION

Nous avons pensé pour l' intérêt de notre trava il,
qu'il fallait interroger uniquement les enseignants d'A.P.S
en service dans nos Lycées et Collèges d'Enseignement Général
(C.E.G). Mais pour des raisons que nous évoquerons plus loin,
nous avons été obl igé de nous l imiter aux départements de
l'Atlantique. de l'Ouémé et du Zou.

En fait, la situation géographique des enseignants
ne nous paraît pas importante dans notre sondage, mais plutôt
leur nombre et la représentation des différentes catégories
d'enseignants composant cet échantillon.

Ainsi donc. cette population que nous avons choisie
satisfait à ces préoccupations et regroupe des Maîtres
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Prof s.urs Certifiés.
de Professeurs Adj 0 i ni. s
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Pour rencontrer celle popul<Jt'ion nous avons profité

surtout des assemblées générales départementales du d(~but

d'année scolaire et celles destinées à l'élaboration du

calendrier des championnats scolaires.

Ces assemb l ées généra l es auxque 11 es tous les
enseignants d'A.P.S sont convoqués nous ont permis de
recueillir avec moins de difficultés un nombre considérable
de réponses à notre questionnaire d'enquête.

personnes
population

Ces réponses
interposées

visée dans la

ajoutées
nous ont
proportion

à celles
amené à

ci-après;

obtenues
contacter

par
la

Pour llAt lantique 29/33

Pour l' Ouémé 34/36

Pour le Zou 21/25

Cet échantillon étant ainsi réalisé, nous allons

indiquer les moyens mis en oeuvre pour son évaluation.

1.2- MOYENS D'EVALUATION

1.2.1- METHODES EXISTANTES

Pour obtenir les données nécessaires à notre étude,
deux moyens d'évaluation nous étaient possibles:
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1.2.1.1- LA ME HOOE Of QUESTIONNAIRE PAR INTERVI~W

Elle fait. appel à notre intervention sur les lieux
d'e nCl [j ê te. E1 1e C 0 11 sis t El à P0 S e r cl ire c Le 111 e n t cl e s q L! e s 1: i U Il S

aux enqu~tês et a transcrire leurs réponses sur des
bulletins-réponse6que noù~ aurions préparés à cet effet.

1.2.1.2- LA METHODE DE QUESTIONNAIRE MIXTE A REPONSES

DIRECTES

Elle repose sur une prise de contact direct ou par
personnes interposées. Les enquêtés transcriront en toute
quiétude leurs réponses sur des bulletins-réponses constitués
de questions fermées et ouvertes que nous leur aurions
adressé.

1. 2.3 LA METHODE CHOISIE

La méthode qu i nous a paru la plus apte à nous

donner le maximum de réponses proches de l'objectivité est la

méthode de questionnaire mixte à réponses directes.

l'uti1isation de la méthode dite de questionnaire
par interview paraît à notre avis très obligeante et très
onéreuse. En effet, pour collecter les réponses aux questions
posées, l'enquêteur est obligé de contacter directement
l'enquêté, de lui énoncer étape par étape les différentes
questions et de transcrire au fur et à mesure 1es réponses
données. Ceci suppose que pour un échantillon de dix éléments
par exemple, il faut

10 entretiens

10 transcriptions
questions;

multipliées par 1e nombre de
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et peut être aussi 10 déplacements, etc. ..

Quand on essaie d'i:'\!aluer l e Lemps que prendraiL

une telle démarche f;: t aussi son coùt global, i l est évident
que ces moyens là ne sont pas à notre portée.

sympathie

susciter
modifier

D'autre part, les complexes de prestige, de
ou d'antipathie à llégard de l'enquêteur que peut

l'entretien face à face sont susceptibles de
profondément les résultats de l'enquête.

Or, l J utilisation de la méthode de questionnaire

mixte à réponses directes où les enquêtés ne sont pas obligés

de révé l er leur nom permet à ces dern i ers de répondre sans

comp l exe. Pour l'enquêteur. cet te méthode permet de

que s t ion ne r a utan t d' é l é men t s que peu t cam pre nct rel ' un 'j ver s

de l' enquê te sans que nous ayons beso inde nous dép lacer ou

d'intervenir. L'essentiel est que nous connaissions les

adresses ou les lieux fréquentés par la population sondée.

Associant à toutes ces difficultés, 1'obligation

pour nous de répondre régulièrement présent dans notre
établissement de stage pratique. nous avons opté en toute
connaissance de cause pour la méthode de questionnaire mixte
a réponses directes.

1. 2.3- LIEUX DE PASSATION DES QUESTIONNAIRES

Nous rappelons ici une fois de plus que le
remp lissage des bu 11 et i ns réponses sIest effectué dans les
trois départements que sont llAtlantique, l'Ouémé et le
Zou.

Les lieux retenus à cet effet sont naturellement



les lycées et CCG
l'échantillon;

des
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retenues dêlns

les 1 ieux de rencontl"es sporti 'les en Chd!l1pionl1ât

scolaire;

et les réunions départementales des enseignants d'A.P.S.

"frères"
sportifs.

Nous avons
et amis qui

eté aidé

sont pour
dans ces travaux par des
la p1upart des éducateurs

Nous tenons à signaler ici que dans les trois
départements où nous avons fait notre sondage, nous avons
décidé de ne pas interroger les enseignants détachés à plein
temps ou temporairement pour servir dans les bureaux. Ceux-ci
ayant interrompu toute pratique pédagogique. nous n'avons pas
jugé utile de les contraindre à ressusciter leur passé par
notre questionnaire d'enquête.

De même. nous avons écarté les ense i gnants d'A. r. 5
spécialisés qui sont en service à j'I.N.E.E.P.S et qui à

notre avis jouissent d'un environnement didactique
exceptionnellement favorable à la culture pédagogique.

Aussi avons-nous
supériorité et de prestige à

que nous sommes pourraient

réponses de ces derniers.

estimé que les complexes de
j'égard de l'étudiant enquêteur

compromettre la sincérité des
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l • 3·· L F. l) U - T r 0NIA f ri _T SOI T [{,lU TE MEfil T

1.3,1-

comporte
questions

LE QUESTI0N~AI~f D'ENQUETE

Notre questionnaire d'enquête est mixte.

donc â la fois des questions fermées et
ouvertes réparties en cinq parties.

e "Il e

des

1.3.1.1- PLAN DU QUESTIONNAIRE

1.) Renseignements signalitiques

2.) Formation professionnelle

3.) Niveau de connaissance didactique

4.) Interventions pédagogiques

5.) Suggestions des enseignants en vue d'un rellQUVeaU

pédagogique en E.P.S.

1.3.1.2- PRESENTATION DU QUESTIONNAIRE (voir annexe)

1.3.2- LE TRAITEMENT DES QUESTIONS

1.3.2.1- LA CONCEPTION DES TABLEAUX DE RESULTATS

Nous avons estimé qu'il serait fastidieux de

procéder par un traitement séparé de chacune des questions

qui composent le questionnaire. Ainsi avons-nous préféré des

tableaux d'évaluation des principaux objectifs recherchés à
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travers les di-rfércntes questiûns qui constituent des

critères d'évaluation. Chaque objectif est ùlors appréc-ié

positivement ou négativement selon les réponses données aux

questions afférentes. l.es questions étant regroupêes par

objectifs, une réponse négative à l'une des questions

associées entraîne une approche négative de l'objectif. Les

résultats de l'évaluation de chaque objectif sont transcrits

dans un tableau indiquant clairement le nombre des réponses

positives ou négatives et le pourcentage d'approche de

" abject i f.
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Exemple de tab leau

~-_.

ITOl5 (OBJECTIF) NOMBRE DES POUI~CENTAGE

REPONSES PROPORTIONNEL

OUI (APPROCHE POSITIVE)

NON (APPROCHE NEGATIVE)

1.3.2.2- LE CALCUL DES EFFECTIfS ET DES POURCENTAGES

1. Calcul des effectifs

L'effectif est constitué par le nombre de bulletin­
réponses qui nous sont effectivement retournés et est réparti
dans chaque tableau entre réponses positives et réponses
négatives.

2. Calcul des pourcentages

Si on obtient par exemple 28 réponses positives sur
un total de 38 réponses enregistrées, en désignant par le
symbole p (oui) le pourcentage des réponses favorables à

l'objectif visé, on aura:

P (oui) = 28/38 x 100, ce qui donne

p (oui) = 0.7368 x 100. d'où

P (oui) = 73,7%, en arrondissant à la borne supérieure
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Conclusion

Au terme de ce t'te m~thoclo l og i e qlle nous avons

conçue et appliquée, nous sommes persuadé de n'avoir pas

respecté toute la rigueur scientifique qui doit caractériser

une recherche. Cette étude n'est qu'une approche partielle

des raisons qui conditionnent l'amorce d'une véritable

actua l i sat i on de l'acte pédagog i que dans l' ense i gnement des

A.P.S au Bénin.

Par conséquent, elle mérite d'être approfondie en

fonction des questions que soulèvent nos résultats.
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2.1- PRESENTATION DES RESULTATS

Sur 100 enseignants dIA.P.S auxquels nous avons adressé
des questionnaires, nous nlavons pu retirer que 84
questionnaires-réponses. Nous avons donc retenu ce nombre
comme l'effectif réel de la population sondée. En appliquant
la formule que nous avons adoptée, on obtient sept différents
tableaux de résultats correspondant aux principaux objectifs
poursuivis à travers l'enquête.

CATEGORIES EFFECTIFS POURCENTAGE

Maîtres Adjoints d'E.P.S 05 1,95%

Maîtres d'E.P.S 68 80,95%

Professeurs Adjoints 02 2,38%

Professeurs Certifiés 09 10)72%

Observation:

Ce tableau indique que les maîtres représentent le
pourcentage le plus élevé de cette population environ 80,95%



2. L 2- fORMATI N PROFESSIONNELLE: AVEZ-VOUS REÇU U~[

fORMATION INITIALE D'ENSEIGNANT D'A.P.S ?

29

FORMATION PROFESSIONNELLE EFFECTIFS POURCEN-
TAGE

Population ayant reçu une

formation initiale pour
l' ensei gnement des A.P.S 79 94,05%

Population n'ayant pas reçu
une formation initiale pour
l'enseignement des A.P.S 05 05,95%

Observation:

Ce tableau montre que presque la totalité des personnes
interrogëes ont reçu une formation initiale d'enseignement
d'A.P.S ; environ 94,05%
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2 • 1 . 3- Nl 11 EAU n[ CJ ?; ~! AIS S 1\ Pl C(: ENil' 0ACT l QlJ [: G.: NEl~ A [

2.1.3.1- AVEZ-VOUS UNE CONNAISSANCE APPROFO DIE sun LES
ETHODES EN DiDACTIQUE GENERALE ET EN DIDACTIQUE

SPECIALE AUX A.P.S ?

CONNAISSANCE DIDACTIQUE EFFECTIFS POURCENTAGES

Population ayant une connais-
sance large des méthodes en

pédagogie 09 10,72%

Population ayant une connais-
sance limitée des méthodes en
pédagogie. 7S 89,28%

Observation

Sur ce tab leau J on peut noter que 89 J 28% du tota l des
personnes interrogées n'ont qu'une connaissance très limitée
des méthodes didactiques.
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NATURE DES OPINIONS EFr-FCTIFS POURCE~ITI\GE

,._----

Population estimant certaines

méthodes dépassées et inexploi-

tables en E. P. S 73% 86,90%

Population estimant certaines

méthodes dépassées mais encore

exploitables en E. P. S 11 13,10%

Observation

On remarque nettement que la plupart des enquêtés, soit

86,90% estiment que certaines méthodes ne peuvent plus être

utilisées(Ex: l'hébertisme) parce que dépassée du fait de

l'évolution des méthodes en pédagogie.



2.1.. 4- INTERVENTION PEDAGOGIQUE tN E. P. S

VOUS ACTUELlEM~NT UNE METHODE DANS
PEDAGOGIQUES?

32

PRIVIL GIEZ'­

VOS AC IONS

CHOIX DE LA METHODE
D'ACTION PEDAGOGIQUE

EFfECTIFS POURCENTAGE

Par
imposition 79 94,04%

population
privilégiant
la méthode
sportive Par

choix libre 01 1,19%

Population
privilégiant
la pédagogie
par objectifs

population
privilégiant
autre méthode

Par
imposition 01 -

Par
choix libre 00 -

Par
imposition 00 -

Par
choix libre 00

Population ne
privilégiant

aucune méthode

Par

imposition 00

Observation

Par
choix libre 00

La grande majorité

déclarent privilégier dans
méthode sportive qui leur
formation initiale.

des enseignants d'A.P.S, 79%

leurs actions pédagogiques la
a été prescrite depuis leur
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2.1.5- SUGGESrrON

2.1.5.1- BESOIN D'ACTUALISATION DE L'ACTE PEDAGOGIQUE EN
E.P.S AU BENIN; VOULEZ-VOUS UN RENOUVEAU
PEDAGOGIQUE EN E. P. S ?

OPTION POUR UN REVOUVEAU EFFECTIFS POURCENTAGE
PEDAGOGIQUE

Population voulant : 82 97,62%

Population ne voulant pas : 02 2,38%

Observation

Ce tableau fait apparaît que 97,62% soit
totalité des personnes enquêtées manifestent leur
une actualisation de l'acte pédagogique en E.P.S.

presque la
besoin pour
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2.1.5.2- SUGGESTION DES POPULATIONS: QUE PROPOSEZ-VOUS EN
VUE DU RENOUVEAU PEDAGOGIQUE SOUHAITE EN E.P.S ?

r--0

NATURE DES SUGGESTIONS EFfECTIfS POURCENTAGES

Amélioration de 1a méthode

sportive 24 28,57%

Introduction d'une nouvelle

méthode 10 11,90%

Liberté de choix des méthodes

(éclectisme) 50 59,53%

Observation:

28,57% souha i tent l' amé li ora tian de 1a méthode s por­

t ive ;

11,90 voudraient le remplacement de la méthode sportive
par une nou~el1e ; la P.P.O par exemple.

59,53% se

la tendance
(lléclectisme)

imposée).

penchant vers l'éclectisme. Il en resulte que

domi nante est à l'ou verture pédagog i que
et non à l' enfermeme nt di dact i que (méthode

2.2- ANALYSE DES RESULTATS ET COMMENTAIRE

2.2.1- ELEMENTS DE VALIDATION DE L'HYPOTHESE

De l'analyse des résultats de nos enquêtes, il
ressort que: la plupart des cadres d'éducation physique et
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sportive en fonction dans les lycées et collèges du Génin ont

reçu Ulle formation initiale J.p(lîopriée à l'I.N,E.E.P.S ou à

l ' é t r cl n9 e r . !Y, ais mal h ("> ure use fil en t • 1cu r pla n ct e f 0 i'lll é\ t ion

n'est accompagné d'aucun programme de recyclagE: et de

perfcc t i onnement pouvant leur 9a ra Ilt i r les niveaux de
qualification adéquate. Ils se bornent uniquement aux lIIaig)'es
préceptes méthodologiques acquis au cours de leur formation
l nit i ale r es pee t ive e t sec 0 fi P0 rte nt de plu sen plu seo I1lll1 e
des techniciens que des pédagogues. Leur méconnaissance
presque tota l e des nouveaux courants di dact i ques ut il i sés
dans l'enseignement-apprentissage des A.P.S constitue selon
nos sondages, l'obstacle majeur qu'il convient
prioritairement de lever pour tendre vers un renouveau
pédagogique en E.P.S au Bénin. Ainsi donc. se trouve validée
notre hypothèse d'étude qui va nous conduire à rechercher les
voies et moyens d'une nouvelle perspective pédagogique.

2.2.2- ANALYSE PROSPECTIVE DE lA SITUATION

Au lieu de se conduire en victimes résignées, notre
conviction est que les cadres d'E.P.S ne devraient plus
continuer à attendre les instances politiques et
administratives de notre système éducatif national qui
semblent ne guère se préoccuper de cette situation qui
perdure.

Dès lors, il nous pa ra ît i nd î spensab l e CI ue l'amour

du métier et le désir de refaire l'image de cette corporation
encore bafoué. motivent les professionnels de l'E.P.S à se
prendre en' charge sur le plan strictement pédagogique en
attendant de voir progressivement aboutir les revendications
syndicales afférentes à leur situation de laisser pour
compte.

enquêtes
vocation

Néanmoins, en optant majoritairement lors de nos
pour une pédagogie éclectique nul doute que leur
professionnelle nlest pas entièrement émoussée. Il
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serait opportun que cette volonté soit soutenue par des

publications pédagogiques produltes par des enseignants

d'A.P.S ainsi que pûr l'utilisation des moyens de

communication capables de les atteindre quels que soient les

lieux oil ils travaillent. Toutefois. nous ne devons pas

perdre de vue que la situation déplorable que vivent ces

enseignants ne correspond ni aux normes énoncées à l'article

4 de la Charte Internationale de l'Education Physique et du

Sport(l*). reprise par l'article 6 de notre chal~te

nationale(2*) ni aux exigences de cette difficile fonction
souvent méconnue.

2.2.3- QUELQUES EXIGENCES LIEES AUX fONCTIONS DES
PROFESSEURS D'E.P.S

Les activités phyqiques et sportives doivent être
enseignées, à l'école, par un personnel bénéficiant d'une

solide formation scientifique, technique et surtout
pédagogique, identique en durée et en niveau à celle qui

habilite à enseigner les autres matières.

Cette formation doit tenir compte de tous les

objectifs de l'éducation physique et sportive et conférer à

l'enseignant d'A.P.S les qualifications nécessaires aux

différentes fonctions de sa mission de médiateur (de savoir­
faire. de techniques, d'habilités motrices et sportives),

d'animateur, de coordinateur et aussi de collaborateur,
d'organisateur et d'évaluateur.

La réalisation de la mission d'enseignant et
IId'éducateur sportif", c'est-à-dire le développemet et

lJépanouissement de la personnalité tout entière des enfants

1* Confêrence 9~oérale de l'UNESCO à Paris, XXème session, le 21 novembre 1978

2* Loi n091-008 du 25 février 1991 portant Charte des Sport~ en République du Bénin.
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et des jeunes qui lui sont confiés, au moyen et à t,avel's des
ac t i v i té s phys i ques et sport ives, ex i ge de nOlnbreu ses

q LI a l i fic a t ion s. Ainsil ' e nsei 9na n t cl' APS d 0 i t ê t 1" e d' a b0 )' d LI n

bon enseignant, capable de fa-ire participer les élèves en

tant que coacteurs lors de la planification el de

l'organisation rie son enseignement, il doit prolilOuvoir la
disponibilité de l'élève à apprendre davantage; sa critique
doit être objective et fondée et ne doit pas porter préjudice
à son attitude amicale envers l'élève.

Il doit être capable de dépister des talents et de
les promouvoir. En même temps, il doit savoir aider les
élèves faibles à vivre des expériences positives, à se
défaire de leur anxiété et à ne pas se cantonner dans un
rôle marginal.

Ses exigences en matière de performances doivent
être adaptées aux divers niveaux de développement et pendre
en considération les différences individuelles de façon à ce

que la pratique des A.P.S devienne satisfaisante pour tous.

Il doit avoir de solides connaissances des
problèmes psychologiques et sociaux des jeunes qui lui sont
confiés'et être pour eux un interlocuteur compréhensif.

Il doit avoir appris à évaluer correctement une

performance sportive et savoir ut; 1isei à bon escient les
différentes méthodes d'évaluation.

Il doit être lui même bon technicien, savoir faire,
en cas de besoin, des démonstrations correctes et participer
de temps à autre, comme partenaire à part entière, aux
différentes activités.

Il doit motiver les élèves pour le sport extra­

scolaire, les informer des possibilités existantes dans ce
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domaine et jouer un rôle d'intermédiaire entre l'école et le

club sportif.

L'enseignant d'A.r.S doit aussi être un bon

organisateur: il doit non seulement etre capable d'or9aniser

par une pédêgogie éclectique un enseignement efficace,
intéressant, attrayant, varié et différencié, dans le but
d'obtenir un haut degré de participation de la part de ses

élèves mais aussi des rencontres d'animation pédagogique

entre collègues.

De telles hautes qualifications humaines,

scientifiques, pédagogiques et sportives. ne peuvent être

obtenues qu'au moyen d'une formation supérieure complète pour
les enseignants d'A.P.S.

De sérieuses possibiités de recyclage doivent en

conséquence, être offertes à ces derniers, pour leur

permettre d'actualiser et de perfectionner leurs

connaissances et leur savoir-faire en matière de pédagogie

éclectique qui seule peut rendre capable d'être à la hauteur

de leur mission.

Enfin. pour répondre aux interrogations de nos

lecteurs, nous nous sommes proposés de présenter dans le

dernier chapitre quelques informations sur j1éclectisme,

méthode des méthodes. Une méthode pouvant aussi être comprise

comme un ensemble de procédés, de techniques et données

scientifiques utilisés de façon cohérente pour atteindre un

objectif pédagogique.
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CHAPITRE TROISIEME ;

CONTRIBUTION A UNE NOUVELLE

APPROCHE DIDACTIQUE EN E.P.S :

LaECLECTISME
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1- ETUDE 50 ~AIRE D~ LA ITUATION DIENSEIGNEMENT

La situation d'enseignement en E.P.S est "le système

d'inter-relations qUl unissent le sujet, la tâche et

l'environnement, ce dernier comprenant auss-j bien ues

êléments physiques (matériels) qu'humains (professeul' et

élèves)"(l*). On y distingue généralement quatre éléments

cardinaux dont les inter-actions réciproques et cohérentes

déterminent le bon fonctionnement du système. Il s'ayit
notamment :

1- des élèves ou des apprenants ;

2- de l'Activité Physique et Sportive

3- de l'environnement didactique

4- du professeur d'E.P.S.

Lors donc de sa séance d'enseignement-

apprentissage, le professeur dIE.P.S, principa1 médlateur
(régulateur) des inter-actions qu'engendre le fonctionnement

du système se doit de les analyser pour les comprendre afin

dlélaborer, des contenus d'enseignement plus adaptés et des

stratégies didactiques adéquates par la mobilisation des

moyens d'action éclectique.

1.1- LES ELEVES OU APPRENANTS

souvent à

posent des

pédagog1Cjue.

En face d'un groupe-classe, le professeur a

faire à des variables structurels qui lui

problèmes d'organisation et de d1ff~ren(iatiol1

Il doit alors répondre aux questions:

1* A.HEBRARD, l'éducation physique et sportive, Revue LP.S, 1986, P.121
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Comment organiser le groupe-classe?

Comment transmettre les So.VOiY'5?

Comment faire apprendre?

1.1.1- ORGANISATION DU GROUPE-CLASSE

Organiser sa classe, c'est se donner un moyen

d'atteindre les objectifs fixés (par l'enseignant, l'enseigné

ou l'institution) et les finalités éducatives (explicites ou

implicites) recherchées.

Au Bénin où

parfois quatre vingts

reste posé.

les effectifs pléthoriques avoisinent

( 80 ) é l è v es par c las se. lep rob 1è III e

Dès lors, faut-il organiser la classe par groupe de

filles et de garçons, par groupe de niveaux ou d'affinité?

lei, l'organisation de la classe en un milieu bien

structuré. coopératif et communautaire Si impose cornille une

donnée essentielle. Elle doit favoriser l'autoformation, la

formation mutuelle et la promotion collective.

Si l'organisation est un "moyen". i) est aunc

nécessaire que celle qui sera choisie favorise l'eff-icacité

pédagogique, qu'elle soit en accord avec les finalités et les

objectifs fixés, de même que les objectifs et les finalités

doivent s'accorder entre eux. A partir de la, toute réponse

directe à la question ne peut être que dogmatique.

La liberté doit être laissée à l'enseignant d'A.P.S

qui saura choisir le type de groupements convenables.
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CO~Ir~EN - TRANS l.:. H< OU FInE ACQUERIR DES S VOII '?

En effet, contrairement aux animaux qu'on dresse,
en éducation, les apprenants sont des êtres pensants doués
d'intelligence. Ils représentent donc des recepteurs­
êmetteurs complexes auxquels l'enseignant doit être très
attentifs en sltuation d'enseignement-apprentissage.

Dès lors, il doit se préoccuper des processus
d'acquisition du savoir chez les élèves qui en début
d'apprentissage, disposent à des degrés variés de
potentialités latentes (pré-requis ou pré-acquis) nécessaires
à la réalisation de nouvelles tâches. Autrement dit, selon
les théories conceptualistes, les élèves possèdent un cerlain
nombre dl idées, de façons de raisonner ou de se comporter.
Sur un sujet donné ou par rapport à une situation
particulière, le nombre de conceptions des apprenants n'est
pas infini. Il se limite à quelques grands types que l'on
peut catégoriser et décrire dans le détail voire
diagnostiquer.

L'apprentissage d'un savoir dépend de ses idées.
C'est à travers elles que l'apprenant interpréte les
informations diffusées. Si l'enseignant nlen tient pas
compte, ·les idées, les habitudes· en place font obstacle et
les notions enseignées sont éludées ou déformées; ou mieux,
ces dernieres se IIplaquent" ou restent isolées à côté du

savoir familier. Aussi faut-il comprendre que lors d'un

apprentissage, la pensée des apprenants ne se comporte
nullement c'omme un système d'enregistrement linéaire et
passif. Elle ne fonctionne pas non plus comme une structure
de mémorisation capable de constituer un concept par addition
d'éléments. Au contraire, elle se révèle être une structure
de compréhension bien déterminée.

Par ailleurs, l'enseignant doit savoir où il émet,
vers qui il émet et donc quel canal privilégié selon les
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i 1

des visuels qui apprennent mieux en

(démonstration ou méthode audio-visuel, etc ... )
voyant

des auditifs qui ne comprennent bien qu'en écoutant

(expl ication).

des kinesthésiques qui n1assimilent qu'en s'exerçant
(répétition d 1 exercices).

D'où la nécessité pour le professeur de varier

régulièrement ses procédés ou méthodes pour le progrès et la

satisfaction de tous.

1.2- LES ACTIVITES PHYSIQUES ET SPORTIVES (A.P.S)

Objets de formation et moyens d'éducation en E.P.S, les

A.P.S, malgré leur grande diversité peuvent être réparties en
deux grands groupes caractéristiques. Il

s'agit

des ~"P.S à caractère télé-cinétique, c'est-à-dire des

activités psychomotrices se déroulant en mi lieu stable et qui

en général confère aux apprenants des habiletés fermées
(courses, sauts, gymnastique, natation, etc ... ).

des A.P.S à caractère morphocinétique (activitéS
sociomotrices), se déroulant en milieu fluctuant ou instable
~t qui confèrent aux apprenants des habiletés ouvertes

(sports collectifs, sports de combat, etc ... ).
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Que ce soit l'enseignant Ou la cOlllmission llatiolli11~

chargée d'élaborer le programme d'enseignement de l'E.,'.S,

deux problèmes principaux se posent au nivedu des illvariants.

Ils concernent d'une part le choix des A.P.S et d'autre
part la définition des objectifs.

1.2.1- LE CHOIX DES A.P.S EN E.P.S

Les activités physiques et sportives sont des
pratiques sociales largement diffusées et qui véhiculent des
valeurs physiques, intellectuelles, morales et culturelles,
universelles que J'enseignant ne peut profondément modifier
(des invariants).

EnE. P . S, mal gré les e x i 9e nces dur r 0 9r a III me, i 1

n'est ni nécessaire, ni souhaitable d'arrêter une liste
d'A.P.S pour chacun des niveaux d'enseignement. Un inventaire
trop précis peut exclure des activitéS présentant un intérêt
éducatif et risque delimiter ou de rendre difficile un choix
ada pté a ux car ac t é ris t i que s pro pre s d 1 un é t ab 1 i s se III en t .

Le choix des activités à

s'effectuer par le Jeu combiné de
caractéristiques

enseigner devrait
leurs principales

le type de relation qu'elles instaurent entre le sujet
et les autres (centration sur soi. opposition,
coopération ... )

les ressources et
permettent de développer;

compétences que les activités

les difficultés d'apprentissage qu'elles impliquent (ou

type de procédure d'apprentissage qui leur est favorable et

applicable) j
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leur importance culturelle nationale ou locale.

1. 2.2- LA DEFINITION DES OBJECTIFS

Au risque d' aj outer not re prop re vis i on des cha ses

à la confusion qui règne dans les esprits au sujet de la

pédagogie par objectifs, nous nous contenterons de faire
quelques brèves f€marques.

En considérant le lieu d'où ils sont formulés, IIOUS

pouvons répartir les objectifs de l'E.P.S en deux grandes
catégories:

les objectifs fixés par l'institution scolaire
moyen des instructions officielles)

les objectifs déterminés par l'enseignant ou
d'enseignants {par le moyen d'un projet éducatif
programme national d'enseignement des A.P.S}.

(par le

l'équipe
ou d'un

Nous appelons les premiers objectifs éducatifs, car
ils définissent les directions auxquelles doit répondre une
discipline d'enseignement. Clest un objectif général dont on
pense qu'il peut être visé, au travers de plusieurs activités
en E.P.S, mais aussi par d'autres disciplines scolaires. De

ce dernier découlent des objectifs spécifiques qui indiquent
la part qui revient aux A.P.S. Leur formulation vise le 10119

terme et se traduit par l'emploi d'un \'ocabula'\re de type

général, c'est-à-dire permettant d'orienter l'action
éducative mais non d'en entreprendre la pratique.

En amont des objectifs éducatifs disciplinaires, se

situent les finalités qui identifient et véhiculent les

valeurs, qui définissent les intentions du système éducatif

dans son ensemble.



Nous regroupons sous la dénomination d'objectIfs

pédagogiques les objectifs qui appartiennent à la secunde

catégorie parce qu'ils ont pour objet de préciser et de

ct é cri rel esin t e nt i 0 fi S q U l ô. n -i men t l a pra t i que con C l' è te.

Visant le court terme, leur formulation consiste en l'énoncé

d'un résultat attendu des élèves et évaluable.

On di st i ngue des obj ect i fs pédagog i q ues (g énéraux)

terminaux ou opérationnels et intermédiaires).

L'objectif se définit avant la Inétllode

d'enseignement-apprentissage et il doit y avoir

correspondance entre objectifs du programme et le contenu de

l'enseignement. Dans ce contexte, la définition des objectifs

pé d a 90 9 i que seo ns t i tue une tac he c 0 mpl e xe qu \ i l n0 u5 S e III \) l e

erronée d'abandonner à des formu lat ions éq u i vaques sui vant

l'inspiration de chaque enseignant. Car il s'agit de

programmer sur une scolarité, les meilleurs équilibres entre

le choix des A.P.S et la poursuite des objectifs dont

certains sont favorisés par telle activité et devraient être

suivis à tel âge (on retrouve ici comment activité et

objectifs peuvent être chacun la condition du choix de
l'autre).

Pour des besoins d'harmonisation et de

rationalisation de l'enseignement des A.P.S dU Bénin, les

objectifs doivent donc constituer des invariants clairement

formulés dans un programme national et il ne sera laissé à

l'enseignant que la liberté de choisir les méthodes et

stratégies qu'il juge adéquates pour les atteindre.
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1.3- L'ENVIRON EMENT OlOAC' .QUE

L ' env i r 0 n ri e ITII2 ntes t lie ns e III b l e des è t r e s e 'C ùe s c Il ù ses

qu i composent l'espace

lesquels il peut agir

sur lui et déterminer

existence et ses modes

pro che 0 U loi nt a i 11 de l' 1101111111;;' 7 S II r

mais qui réciproquement peuvent agir

ainsi totalement ou partiellement sun

de vie, voire sa conduite.

En organisant l'espace et le matériel par rapport à une

activité ou un objectif particulier de façon à rendre le

cadre d'enseignement suffisamment signifiant et pratique pour

l es apprenants. l 'ense i gnant d'A. P. S aménage ai ns i un

environnement didactique.

La conduite d'une personne, à un instant donné,

constitue la résultante de ses composantes personnelles et de

sa perception de l'environnement matériel ou humain. L'inter­

relation professeur et élèves implique que tout 'CO(]lpOI~tement

de l'un va entra î ner une nouve 11 e percept i on de l' aut re.

Ainsi, les interactions des éléments de l'environnement ont

des effets simultanés et multidimensionnels qui font entrer

en jeu: les personnalités. les statuts, les rôles, le sexe,

les intentions, les motivations. les anticipations, le

contexte socio-culturel, etc .. ,

En psychosociologie, les théories situationnistes et

interactionnistes (ou environnementalistes) affirment que "la

conduite est spécifique aux situations et que l' envil'onnelllellt

est le lieu des renforcements. des satisfactions et des

frustrations de la personne", Dès lors, le rôle de

l'environnement didactique ne peut être négligé par

l'enseignant d'A.P.S.
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1.4- LE PROFESSEUR D'[,P.S FAC-'UR DYNAMIQUE' L'EOUC/TIOI

Si selon la conception platonicienne nous pouvons
affirmer que "tout l'apprendre est dans celui qui apprend et

non dans celui qui enseigne", force nous est au~si de
reconnaître Qùe le professeur possède Vl'ainlent des

con nais san ces que l' é l è ven e p0 S s é de pas. l 1 a vrai III e nt cl es
sa VOl rs (hab il etés, conna i ssances, at t i tude s, etc ... ) à

transmettre à l'élève. Mais quelle sorte de causalité ou
d'action dynamique le professeur exerce-t-il alors?

Enseigner est un art celui qui enseigne est un
artiste. Son art consiste à emprunter les voies que la nature
intellectuelle suit dans ses propres opérations et qui SOllt

d'ailleurs établies par des théories organlsees en doctrines
pédagogiques et véhiculées par des pratiques éducatives
regroupées en méthodes, procédés et techniques ; Aussi Joit­

il user de son génie personnel pour présenter à l'apprenant)

soit des exemples tirés de l'expérience, soit des

constatations particulières que celui-ci peut juger en vertu
de ce qu'il sait dêjà, soit des connexions logiques liêes a
l'apprentissage, que l'élève n'est peut-être pas assez (Ol't

pour établ\r de lui-même. A ce titre, le professeur CO\l\lIIe

l'élève dont l'esprit et le corps s'activent en situation
d'enseignement-apprentissage, représentent des facteurs
dynamiques de l'éducation.
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Autant qu'ils sont, les méthodes, les procédés, les

techniques et les données sc-ientifi(]ues actuellemellt

foisonnantes constituent des outils dont le professeur

d'E.P.S doit s'approprier pour être efficace dar,s son art

pédagogique. Au nombre de ses moyens d'action didactique qui
ont été l'objet de nos travaux antéfieUf5, nous pouvons ciler
en rappe l :

les méthodes pédagogiques

les méthodes d'éducation

les méthodes d'enseignement

et "les méthodes scientifiques" ou modèles scientifiques
d' appre nt i ssage qu i part i cu 1 i èrement mér i tent que nou sen
donnions ici quelques notions succinctes.

En effet, "les méthodes" ou modêles scientifiques
d'apprentissage sont ceux qui fondent leur démarche
mêthodologique sur certaines théories scientifiques tels que

le béhaviorisme, le cognitivisme, l'inter-actionnisme, le

conceptua li sme, ... dans le but de déve l opper leur pe rt i ne lIce

péd a90g i que. De ces champs théor i ques de na ture ct i ffél'en te,

sont issues selon Jean-~larc COIGNAC (1986), la pédagugil: par
objectifs, la pédagogie du projet, la pédagogie du contl~at,

la pédagogie différenciée, action didactique ... qui SOllt

autant de démarches pédagogiques qui occupent aujourd1hui la
réflexion et les pratiques de l'E.P.S.

2.1- LA PEDAGOGIE PAR OBJECTIFS (P.P.O)

D'origine anglo-saxonne {Canada), la pédagogie par les

objectifs est d'inspiration béhavioriste. Elle suppose une
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décomposition synthétique (de li] partie J. l'ensCllil)le) de

l'action à réaliser en sous-actions qu'il faut réussir étape

par étape par "conditionnement successir". Bien que J"idée

majeur de la P.P.O soit de formuler des objectifs en termes

de comportements observables et d'obliger en cela à ulle

analyse des opérations mises en jeu dans l'act"iv'ité, elle Ile

préjuge en rlen des méthodes à mettre en oeuvre pour les

atteindre.

En fait, la pédagogie par objectifs ne mérite n1 les

louanges que ses prosélytes se sont empressés a tresser, ni

le rejet systématique que ses détracteurs lui ont signifié.

Dans un cas comme dans l'autre sa portée }' é e 11 e est

démesurée. La formulation des objectifs pédagogiques, leur

évaluation ne sauraient représenter les solutions à

l'ensemble des questions que pose toute situation

pédagogique. Le bout du chemin n'est pas l'itinéraire.

2.2- LA PEDAGOGIE DU PROJET

La méthode des projets, née dans l'enseignement

agricole. est basée sur le principe des centres d'intérêt.

"l'enfant qui a conçu un projet tendra toute son énergie à le

réaliser et pour cela se livre au travaux de recherches

nécessaires" estime John DEWEY(l*).

Selon son promoteur, KILPATRICK (1918), la technique des

projets relève d'une philosophie libérale d'éducation qui

trouve son application dans les méthodes actives

d'enseignement.

1* R.LAFON. Vocabulaire de la psychologie et de la psychiatrie de llenfanl, PUF, 1979, P.679.
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"Un projet" est une activité qui pose un problèllie à

l'esprit et à laquellE' on se consacre de tout coeur pour la

condui~e a terme dans une situation normale.

Le projet êtant essentiellement un but réel que llenfant

assigne à son activité, quatre types de projets sont pr'évus

1- le projet de type constructif (producers projets)

écrire une lettre, jouer une scène;

2- 1e projet de type appréciatif (consumers projets)

écouter une histoire, goûter une symphonie

3- le projet de type problème (problème type) c'est un

projet du type proprement intellectuel : pourquoi Paris est­

il devenu une grande ville et la métropole de la France?

4- le projet de type apprent;~sage (ach~evement projet) est

celui qui surtout nous intéresse en E.P.S.

Sa démarche consiste à faire participer les apprenants à

la construction des contenus de leur enseignement afin de

pre ndre en' compte leurs intérêts maj eu rs et ai ns id' obteni r

de façon implicite ou explicite leur adhésion â l'action à

entreprendre. Durant le projet, le professeur joue un rôle de

gui de. 1 l s' agi t e n 9 r 0 s, d e p 0 s e r e t d e d é fin i r U Il pro b l ê III e

réel. d'organiser un plan. de rechercher les techniques et

les moyens de le réaliser, d'en apprécier les résultats.

Quant aux projets éducatifs ou pédagogiques, ils sont

ct ' a b 0 r d c e n t rés s'u r l' a c t i v it é ctel' e nsei 9 na n t etc 0 nsis t e n t

à opér~r un cnoix équilibré des A.P.S à proposer aux élèves

compte tenu des contra i ntes ma tél" i e 11 es) des mot i va t i ons et

des représentations des élèves relatives aux activités aillsi

que des objectifs assignés à l'E.P.S.
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2.3 LA PEDAGOGIE DE CONTRAï

Il s'agit d'amener les élèves à s'engager résoluillent sur
la voie de la réussite. Il revient donc à l'enseignant dés le
début du cycle de soumettre à discussion avec les élèves le

projet des capacîtés (habiletés, connaissances, attitudes) à

acquérir dans une activité, dèterminée. Aprês essais et
analyse, ces derniers doivent s'accorder sur une grille
d'évaluation par laquelle ils s'accordent avec le professeur
à atteindre un niveau optima1 de compétence en fin de cycle.
Par ce procédé de classement des capacités à acquérir, le
groupe classe définit son projet de réussite qui, négocle
avec l'enseignant, constitue un contrat. Acte consensuel dans
lequel les conditions de l'évaluation sommative de fin de
cycle sont précisées, 'a note finale étant attribuée SUiVùllt
les progrès réalisés en comparant le niveau initial et celui
atteint. ('est à l'issue de cette longue phase d'êlaboratiùn
collective des savoirs de la classe que se met en place la
phase d'apprentissage proprement dite.

La démarche de la pédagogie de contrat pourrait donc se
résumer principalement â une recherche constructive des
élèves qui aprês avoir été alternativement acteurs et

observateurs) sont appelés à formaliser leurs observations, à

s'auto-évaluer, à gérer de façon plus ou moins autonome leur
apprentissage.

Ilel \

humainsgroupes

autocrate.
n'indique pas et
doit faire et la

sous un contrôle

Le professeur doit éviter d'être un
prend pas lui-même toutes les décisions j il
n 1 i mp 0 sep a s à cha cu n l e dé ta i l de ce qui i 1

manière de le faire. Ce n'est jamais
tatillon, minutieux, tyrannique que. les
fonctionnent avec le meilleur rendement.

Lorsque les élèves se voient refuser toute possibil Hé

de décision, d'initiative ou de choix, les énergies tarissent
et la participation baisse.
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2.4- LA PEDAGOGI DIFF(~ENCIEE

Le terme "pédagogie différenciée" est reiatlVp.\Ilent

récent. 11 fut introduit par LOuis LEGRAND en 1973, forgé à

partir de l'idée de la psychologie différentielle. C'est-à­

dire que LEGRAND <l essayé de transférer au dOllla'Îlle

pédagogique, une approche des individus sous l'angle de leurs

ct i fférences, dans les moda 1 i tés de 1eurs canna i ssances. Les

individus différent en aptitude générale, en aptitude

spéciale, ou intérêts, en rythme et en méthode de travail.

Ceci est très important, mais la difficulté réside dans le

fait qu'il est impossible. dans la plupart des cas, de situer

ces différences sur une échelle unidimensionnelle.

Dès lors, on va s'intéresser aux différences qui dalls la

pratique pédagogique vont progressivement se traduire ~ar des

e f for t s der é a ct a p t a t ion ct u pla nn i ng, de lie mplo i dut e "11) set

des procédés d'enseignement-apprentissage aux conditiolls

humaines de la classe. On va donc réorganiser les groupes,

fa ire des group€ments ct' é 1èves par sexes, par ni veaux, par

besoins, par intérêts - de telle manière, qu'effectivement,

ce soit l'ensemble de la structure scolaire qui soit, ainsi

pris dans un mouvement de rénovation pédagogique.

Ce courant pédagogique propose une démarche

méthodologique qui passe successivement par la phase

ct ' a ni mat ion • l a phasect lob ses s ion 0 r 9a n i s a t ion ne l 1e (III i s e e n

place des nouvelles structures) et enfin la phase

"d'attention aux individus" ou "suivi 'individuel des

personnes".

Les élèves répartis par groupes types slexercent

simultanément à des t5ches différentes, mais complémentaires,

chacun ayant la possibilité d'adopter un rythme

d/apprentissage qui lui soit propre à certain niveau de la

réalisation, avant de passer à un autre. L'itinéraire est

également différencié, certains groupes pouvant préférer
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sauter une étape et travailler un niveau plus L1ifficile
Quitte J y revenir ensuite.

Pour l'enseignant, les obstac le~ ou c1"iff-icultés

qu'engendrent les différences individuelles en cours

d'enseignement-apprentissage des A.P.S cunstituent des défis

à relever et qui s'expliquent â travers ce proverbe lI\alien :

"pour conduire un troupeau de moutons, il faut un bâton

seulement, mais pour dix personnes, il en faudra dix"

2.5- L'ACTION DIDACTIQUE

"1' i ntroduct ionD'après J.p.ASrOLFI (1985), en E.P.S

du terme didactique est relativement récente,

on l'emploie comme un nom plutôt que comme un

parle alors de didactique d'une discipline"

didactique du Volley-ball.

surtout qualld

adjectif on

Ex eillp le la

En effet, la didactique scolaire se préoccupe d'un
ensemble de questions qui a trait au "Quoi enseigner 7" liA

qui ?" et "comment enseigner ?" ou mieux "comment faire

apprendre ?"

cet te pers pect ive que H. HEBRARD (1986) la

Il l'étude des processus ct / é l aborat i on et

(chez l'élève) et de transmission (chez

des savoirs et savoir-faire d'une disciplille. 1I

C'est dans

définit comme

d'acquisition

l' ense i gnant)

Dès lors. l'action didactique peut-être comprise cornille
une stratégie de construction de logiciels d'apprentissage,

capables d'accélérer le développement des processus

d'acquisition, de transformation et de progrès chez les

apprenants suite à une analyse prospective de l'activité et

des conditions d'enseignement.



Cette

l'enseignant

étapes

straLêgie didactique

une démarche qui peut

implique

être résullIée
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dünc j!uur

en quatl'e

1- une analyse prospective qui doit permettre de faire

émerger dans chaque activité, le principe directeur de

l'action, auquel est forcément confronté l'apprenant et qui

don ne uns en s à sac 0 ndu i te. Au l an c e r de po i dspa r ex e ln p le,

il s'agira "d'allonger le chemin de lancer".

Ce principe qUl peut être masqué par la multitude des

processus mis en oeuvre dans son apprentissage, doit être

structuré, hiérarchisé et finalisé en tâches concrètes

d'enseignement-apprentisage:

2- une observation des

mieux les comprendre,
d'apprécier les conditions

tel ou tel procédé ...

conduites d'apprentissage afin de

d'identifier les difficultés,

d'acquisition et les influences de

3- une objectivation des tâches proposées aux apprenants en

vue de remédier à celles jugées inadaptées au profit de sous­

tâches moins complexes.
f

4- une construction de didacticiel qui consiste ainsi à

développer ul1e palette d'outils diversifiés et de solutions

souhaitables à l'usage

des enseignants praticiens, dans leurs approches lJour

aider les apprenants à construire des savoirs ou à réaliser
des performances (situations, stratégies, aideS didactiques),

des responsables pédagogiques, afin de leur permette ~es

ct é c i s ion s plu s jus tif i é eset plu s f 0 nd é e s sur 1e s ct ive r' s

plans du processus éducatif (programme, emploi du temps,

formation, etc ... )



Nous pensons qu 1 il est

possèdent ces outils. Car,

faire, la pédagogie ne sera

plutôt un art.
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nécessaire que les ellseigiJallts

il nly a pas c1 LlliuS10Ii à se

jamais une science, llIais bien
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T SME

Dans un monde en proie à l'accélération de l 'histuire,

source de mutations de plus en plus rapides, prufondes et

imprévisibles dans les modes d'existence, les relatiolls

humaines, les va leurs sur lesquelles repose le COllcensus

social. l'éducation nouvelle se doit d'innover et d'adapter

en p~rmallence ses moyens d'action. Mais, malgré le

foisonnement actuel des méthodes d'enseignement, on est

encore très loin de disposer d'une science capable de

concevoir les meilleurs manières d'ouvrir et meubler des

esprits ignorants, des corps incultes, avec la sûreté d'un

ingénieur qui trace et calcule d'avance 1e profil d'un pont,

le réalise et constate que ça tient. 11 importe ùonc ùe

définir une approche didactique qui puisse libérer les

esprits et redonner à l'art pédagogique toute sa noblesse.

3.1- REVUE D'OPINIONS SUR L'ECLECTISME

D'après nos résultats d'enquète, des partis pris

relatifs aux méthodes en E.P.S constituent l'une des causes

de la léthargie dans laquelle sombre la pédagogie des A.P.S

au Bénin. Ainsi avons-nous constaté que face aux nouveaux

courants pédagogiques, J'attitude des enseignants d'A.P.S

consiste à choisir l'une de ces conceptions de manière

exclusive. Mais pourquoi choisir l'une plutôt que l'autre?

Ces différentes approches n'entretiennent-elles pas des

relations de voisinage?

L'hébertisme et la méthode sportive, par exemple, Ile

nécessitent-i ls pas de formuler clairement des objectifs

comme le propose la pédagogie par objectifs?

Les ense i gnants. accède ron t- ils à l ' i nnovat ion

pédagogique en vivant en autarcie, en élevant des barrières
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discriminatoires entre les méthodes, en jouant la carte de la

reproduction fmpirique ct routinière?

Ne doivent-ils se référer qu'à

mêthodologiques aujourd'hui admises en

ignore ce que seront celles de demain 7

que l que s ù PIJ )' U C Il f:! S

E.P.S alors qu'on

Notre étude ne pouvant faire l'impasse sur ces

questions, nous pensons qu'il est nécessaire aujourd'hui plus

qu'hier et demain plus qu'aujourd'hui de réunir sens et

raison sous la bannière de la pédagogie éclectique afin de

susciter une dynamique dans l'enseignement des A.P.S au

Bénin.

Si cette suggestion peut paraître honorable aux yeux

d'une grande majorité des enseignants. il est aussi possible

qui e l l e ne r e ncon t r e pas a upr è s d' a ut r e s l' é c Il 0 e s C U lil lJ lé.

Car, comme quelques interlocuteurs que nous avons rellCOllll~é

lors de nos enquêtes, ils doutent et se demandent: "comment

un ensemble de techniques, de procédés, de méthodes et de

données scientifiques pourraient s'appliquer à lIE.P.S 7"

A ces pessimistes, nous proposons cette réflexion de

G.BUI-XUAN (1989) :

"Quels que soient les' savoirs à dispenser et les

méthodes à ut11iser, pour éviter les travers des fOTlnil)islIles

et exclusions, ne faut-il pas préserver le principe de la

liberté pédagogique?

Si l'avenir de nos sociétés dépend d'un

biologique, social, économique, et politique,

également sur le métissage éducationnel ...

métissage

anticipons



Si J'éclectisme est une façon adroite

subsister les points de vue différents

antagonismes, i) conviendra de dép~sser les

l'émergence de nouvelles significations, d'un

éducatif .... "
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de la'i~ser

sillon les

clivayes par

nouveau seltS

Au regard de ces opinions, la perspective que nous

estimons la plus réaliste actuellement est bien celle de la

pédagogie éclectique qui ne fera que lever un coin du voile

qui cachait »que nous faisions depuis longtemps de

lIé c 1e c t i s mes ans 1e s a v0 i r. Dès 10 r s. s' 0 uvr i r 0 use fer III er

à la rénovation pédagogique reste les deux alternatives du

choix que chacun doit faire hic et nu ne (ici et maintenant).

3.2- BASE PHILOSOPHIQUE DE L'ECLECTISME

Déjà prôné vers les années 1755 par la métllode

philosophique de PATAMON d'Alexandrie. l'éclectisme

recommande d'emprunter aux divers systèmes les thèses les

meilleurs quand elles sont conciliables, plutôt que d'édifier

un système nouveau, totalement étranger aux précédents.

L'esprit éclectique se veut le plus ouvert possible à

toutes les notions et aux données scientifiques.

Il nia pas de goût exclusif et ne se limite pas à une

catégorie d'objets. Il n'est ni synthèse, ni juxtaposition,

mais une recherche de convergence. de rationalité et
d'a dé qua t ion en t rem0 yen set 0 b j e c tif spa r und i 5 ce}' ne111 e Il t

qui allie sens et raison.

Ainsi donc, par analogie à

développée par Louis COUFFIGNAl,
la pensée cybernétique{l*}

l'éclectisme repose sur un

1* L.COUFFIGNAL. la cybernétique. Que sais-je? PUF, 1963
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raisonnement analogique qui est différent des deux modes ~e

raisonnement connus jusqu'alors. Il s'agit

du raisonnement déductif (qui procède du yénèral au

particulier) ;

du raisonnement inductif (du particulier au général, <.lu
spécial à l'universel, du fait observé à la loi)

Quant au raisonnement analogique, c'est à 1a
cybernétique que revient 1e mérite d'en avoir révélé toute
l'importance en matière de créativité et d'invention. Selon

COUFFIGNAL. quatre étapes fondamentales jalonnent son
cheminement ; lequel va inspirer 1a démarche éclectique.

1- Construction d'un modèle;

2- mise en fonction du modèle et mise en évidence de ses

propriétés;

3- réïfication (matérialisation) des propriétés du modèle

nouvellement découvert;

4- vérification que les réïfications appartiennent bien à

l'original.

Oe plus, par comparaison avec les deux autres types de

raisonnement, le père de la pédagogie cybernétique en tirait

les conclusions suivantes:

on peut mettre dans un modèle

technologiques négligées par la théorie;

des propr'iétés

Les éléments dont on construit un modèle peuvent etre

pris dans des classifications différentes;



le fonctionnement du
propr'iétés du modèÎe qui ne
classifications etablies.

modèle permet

figurent pas

d'observer

encore dé\IIS
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des

lt:s

En bref, le raisonnement analogique dont le vut est

l'efficacitê dans le guidage de l'action constitue un

merveilleux appoint à la méthodologie éclectique, car COlllllle

l'explique le Docteur P.R.BIZE : "le raisonnement aboutit à

un choix aprês avoir mis en balance les différents paramètres
(extérieurs ou imposés, internes ou personnels) et précède la
décision",

S'engager dans la pédagogie éclectique consiste donc
pour l'éducateur et ses apprenants, à prendre des initiatives

voire des décisions. Mais suivant quels principes?

3.3- QUELQUES PRINCIPES GENERAUX DE LA DEMARCHE ECLECTIQUE

La méthodologie que propose la pédagogie éclectique

repose sur un système logique de fonctionnement qui tient
compte des structures de connaissances utilisables, des
moyens mis en oeuvre, des objectifs à atteindre et de

certains principes clés. Elle n'est pas substitution mais
harmonisation dont la stratégie didactique respecte les

étapes suivantes

1- analyse de la situation problématique (conception de

l'action à mener)

2- recherche de solutions alternatives (mise en situation

de découverte et identification des difficultés)

3- choix
(situation

erreurs) ;

et mlse en
problème,

oeuvre des processus
progression par

de changemellt

essais et



4- illf"lOvdtion et modél-is~lt ion en vue du
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renforcent
(situation de résolution) ;

5 - é val LI a t ion dei a s t rat é 9 i e e t r eël j LI ste III e nt.

L'a ppli c a t ion e f fic i e nt e d 1 LI net elle d é marc Il e ne )J è U L s e

faire qu'à la lumière des cinq grands principes pédagogi4ues

ci-dessous énoncés;

1- il importe de définir clairement les objectifs que se

pro po sen t d' a t te in drel es dive r ses é t a pe s d 1 une nsei 9 Il e III e Il t­

apprent i ssage, ai ns i que ceux des prog ramme s d' ensemb 1e, en

termes opérationnels, c'est-à-dire en précisant ce qu'on veut

que l'apprenant puisse faire de contrôlable avec les llotiOI1S

qu'il doit apprendre

2- au cours de tout apprentissage, dans toutes les ~Ilases

et tous les âges, il est essentiel que l'apprenant s'active

constamment, et que les occas"\ons et les thèmes de ses

activités soient bien agencés en vue des objectifs. Aucun

apprentissage n'est efficace ni si l'apprenant est abandollllé

à lui-même, ni si l'apprenant est maintenu passif;

3- la voie royale de l'apprentissage est le renforcelllent,

obtenu en faisant constater à l'apprenant (d'une façon

consciente mais qui peut parfois rester informulée) qu'il a

b i en r é us s i une ac t i vit é f r a9men t air e 0 li 9 lob ale S li r un t 11 è III e

clairement perçu, lié à son objet d'étude;

4- la méthode de base qui combine l'activation constante Je

l'apprenant avec son renforcement est la reconstruction

guidée où l'apprenant est conduit à poser lui-même, dans un

ordre préparé, les briques de l'édifice intellectuel ou

technique qu'il doit maîtriser

5- à chaque pas, il faut veiller à ce que l'apprenant soit

s uf fis am men t mot i vé pou r a ppre ndr e) l cl clé ct' li ne III 0 t i vat ion
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optimale étant de 'fdire suivre à l'apprenant -la marche des
idées et cie combiner chez lui l'attente cJ'une Ilouveauté avec

l'espoir d'un accomplissement.

A la lumière de ces affirmations qui corroborent

parfaitement la démarche éclectique. les enseignants d'A.P.S
doivent pouvoir s'y reconnaître. sinon c'est le moment plus

que jamais d'en prendre conscience en vue de l'émergence d'un
nou vea u sens éducat ; f. Pour s'en eonva; nere, nous i nv i tons
les plus sceptiques à relire les propos de BUI-XUAN sur
l'éclectisme dans l'introduction à notre étude .

Oans le cadre des principes précédents, J.POINTUD*

indique dans sa maxime sur les maximes que "il y a place pour
une grande variété de méthodes, dont aucune n'est Ulle

panacée, et dont chacune doit être étudiée, ajustée
expérimentalement en fonction des objectifs, de la

popu 1at ion. de sei rconstances. Même les pr i ne i pes ci-des sus
éno neés ne sont pas des panacées. ni de s ax i ornes, et il faut
être prêt à les réviser, si l'expérience les infirme
l \ uni que base de la pédagog i e do nt on pu i sse aff i rmer dès
aujourd'hui qu'elle restera intangible, c'est que
l'enseignement doit s'adapter aux structures mentales et
affectives de l'enseigné. Ces structures ne pouvant être

dégagées et ne devant être acceptées qu'au terme ue
recherches scientifiques libres de toute idée préconçue."

de principes, la

art de uun selis

Plus qu'une affaire de méthodes et

pédagogie éclectique est avant tout un
éducatif et de raison.

3.4- L'APPROCHE ECLECTIQUE EN f.P.S

1
1
1
1
,1

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
.1
1
1



3- Evaluation et observations à posteriori.

le moment conceptuel

1- la prévision ou conception d'une fiche de prépal"atioll

analyse des besoins des apprenants (action didactique)
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c 0 III P0 l'l. e

ressources
pédagogie

des

la

d'[.P.S

et

de

séance

contraintes

actives et
compte des

méthodes

LA PEDAGOGIE ECLECTIQUE EN E.P.S

prise en

(procédés des
différenciée) j

L'enseignant doit réfléchir a la constitution d'un

ensemble d'objectifs bien articulés et de moyen destinés a le
réaliser. Cette tâche nécessite qu'i1 puise dans ulle
multitude de méthodes dont surtout la pédagogie de projet ses
moyens de prevlsion, Il s'agit d'un projet éducatif restl'eillt

qui doit s'organiser autour des éléments suivants:

formulation rationnelle des objectifs (procédés de la

P. P.O)

A chacun de ses moments, l' ense i 9 nement d'A. P. 5

combine souvent, des techniques et des procédés relevant les
uns, soit des méthodes pédagogiques, soit des méthodes
d'éducation, soit des méthodes d'enseignement et les autres,
des données scientifiques ou modèles d'apprentissage. Afin de
fixer les idées, voici une description caricaturale de la

première phase

2- 1ami s e e n e xécu t ion ct e l a fic he 0 u dé r 0 u 1e III e n t ct e 1a

séance i

La conduite d'une

globalement trois moments

3.4.1-

1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
1
L
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1* J.P.ASTDLFI, r.P.S Contenus et didactique. Col loque du SNEP~19-20 oclobre 198~, r 2&2 et Z66

évaluation des objectifs et des moyens du projet (pédagogie par
objectifs et action didactique).

Il est à remarquer ici que la didactique se retrouve au
départ et la fin de cette phase. Il en sera de même dans les autres.
Car comme le pense J.P.ASTOLFI, la didactique "c'est prendre tles

distances avec la pratique ... pour mieux y revenir. L'adoption d'une
attitude de recherche plus encore que l'adoption passive de
résultats de recherche, contribue à mieux apprécier les dysharmonies
entre les projets et les actions. Elle rend possible l'introduction
de feed-backs sur ce que l'on a fait réellement. Elle permet
d'acquérir une lucidité plus grande pour situer ses caractéristiques

personnelles d'enseignant.~(l*)

et

de la

fornles

cJ'dpprenLissa~e

avec la pédagogie par

une approche éclectique

(projet

et no'us ne pouvons 1es énumérer
il convient d'affirmer que, outre

et forme d'évolution (procédés
différenciation pédagogique et

objectifs

AVANTAGES ET INCONVENIENTS DE L'ECLECTISME

lES AVANTAGES

chùix des matières retenues (méthodes attrayantes) ;

pr0grammation des

pédagogie de contrat) ;

fa.'mation des groupes

méthode sportive. de la

d'êvolution hêbertistes) ;

3.4.2.1

Ils sont très nombreux
tous dans ce travail. Cependant,

La didactique constitue donc
objectifs des moyens indispensables à

rationnelle et efficace en E.P.S.

3.4.2

1
1
1
1
1
1
1
1
1
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Seule l'adoption de l'éclectisme peut inciter les

enseign3nts d'A.P.S à l'auto-formation et contribuer progressivement

à l'actualisation de l'acte pédagogique en E.P.S au Bénin.

celui de la pensée subalterne, (asservie), vouée à l'exécution

des tâches et des buts définis précédemment. Cette pensée induite

par l 'enfermement didactique est négative.

l'a t t é n :j a t ion des c l i vag e S !TI é t h0 dol 0 9 i que s , 1 rée l e ct) S III e j ; bère

l'enseignant de tout enfermeillent didactique et fait appùl'aître du

point ce vue de la pensée humaine, deux domaines distincts qui

échappa~ent à la psychologie et aux méthodes anciennes

n0 b 1e (s 0 uver a i ne), qui d é fin ; t pré c i s é III e Il t

les moyens. Cette pensée est créatrice et

l'éclectisme.

LES INCONVENIENTS3.4.2.2

celui de la pensée

le buts à atteindre et

doit être développer par

Les incohérences et improvisations reprochées a
l'éclectisme français d'après guerre (1949), risquent à nouveau d~

donner raison aux esprits conservateurs, jaloux de prérogatives et

d'un savoir statique, si l'enseignant n'a aucune notion de la

pédagogie par objectifs et de l'action didactique. Pour ce faire,

les enseignants d'A.P.S doivent s'informer constamment en faisant

leurs les opinions d'Olivier REBOUL (1989) à ce sujet:

"Bien sûr, une formation des éducateurs est indispensable, mais

peut-on s'assurer qu'elle sera efficace comme l'est une formation de

techniciens ou de publicitaires? Quand nous disons qu'un maHre

doit avoir "un peu de génie " , nous voulions suggérer que sa

formation ne se programme pas, et qu'inversement, à vouluir la

programmer, on forme moins des maîtres que des contremaîtres. Un

éducateur se forme avant tout par sa volonté de se former, de

s'amend2r, de s'ouvrir et cette formation-là, qui dépend d'abord de

lui, n'est jamais acquise une fois pour toutes".
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En E.P.S où il doit exister autant de didactique que

d'A.P.S programmées, aucune formation ne peut entièrement conférer

]'attitLlde éclectique. C'est un art qUl surtout, doit se forger dans

la formation permanente et celle de 501 par soi.
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CONCLUSION

En somme, il convient de retenir qu'aujourd'hui, ":.P.S du'l

s'aPPuY2r sur des données scientif'ques et non plus sur une méthude

i nt u i t i ',' e- e t s ub j e c t ive. l l ne peu t ê t r e que s t i (J n d' i III P0 s e r 0 U III ê III e

de con S 2 i l 1er une "d i ct a c t i q U Il pré c i se, c' est - a-d ire U 1i e Il s e III b 11: d e

règles méthodologiques en dehors desquelles il n'y aUl'a-it pas de

sa lut . Lep r i nc i pe f 0 ndam e nt a l d' une mé t h 0 dol 0 9 i e 111 0 ct e r ne, c' est

qu'il n'y a pas de procédés "passe-partout". Chaque classe et clla4ue

moment réalise une situation originale, un ensemble de relations

qu'il appartient à l'enseignant de "saisir ll ou de "sentir" pour en

tirer le maximum dans le sens de la promotion individuelle et

collective des élèves. Le rôle du professeur d'E.P.S est donc de

trouver les moyens et les itinéraires qui conviennent le mieux â son

propre tempérament, à sa classe et aux circonstances. Il y faut,

cel a va des 0 i, une 9ra nder i che s sect e sen s i b i lit é. ct e dis c erli eIII e Il l •

de savoir et de savoir faire, de bonne volonté et d'illlalj-jllatiull. Ce

qui pose en termes très exigeants le problème de la formation, du

recyclage et du perfectionnement continu des enseignants.

Ainsi nous pouvons rependre à notre compte la boutade d'Arnould

CLAUSSE (1972) : "Un bon enseignant est celui qui favorise chez ses

élèves un apprentissage efficace. On le jugera donc, non pas selon

je ne sais quelle conformité avec je ne sais quels principes

méthodologiques, mais par les résultats qu'il obtient ... "

Ce sont là quelques critêres d'un enseignement écle ti4ue

efficace. La pédagogie éclectique, puisqu'il nous faut l'appeler par

son nom, est certainement, même si elle est ignorée a ce jour par la

majeur partie des enseignants et des formateurs. l'approche

didactique qui connaitra les développements les plus spectaculaires

dans les temps a venir. Il vaut mieux donc s'y mettre dès maintenant

que plus tard. Mais cela ne sera possible que si et seulement si

ceux qui ressentent encore quelque passion pour la forrllation et la

recherche en éducation acceptent de produire des articles

pédagogiques ou autres publications à l'intention des ense'ignants.

Car les idées, quelles qu'elles soient n'ont de force {jue si elles

sont largement diffu êes.
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Si nous y parvenons, nous aurions ainsi contribuer, chacun püur'

sa part. à faire de l'enseignant d'A.P.S "un technicien doublé d'un

pédagogùe", seu1e gage dlune véfitablc rénovation pédagogique en

E.P.S al.! Bénin.
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l'enquête a pour but iJe connaltre C îtaines causes qui fl'eill'nt

1a réa ( tua lis a t ion del' ac t p - ct a 9 0 9 i que dansI' e nsei y Il e li! e ri t tJ e s

A.P.S au BENIN en vue d'en rechercher des solutions.

Nous vous prions de bien vouloir

rëpondre aux différentes questions ci-dessous posées.

Nous vous remercions d'avance.

N.B: Entre (oui) et (non) encercler la réponse choisie.

QUESTIONNAIRE

A- RENSEIGNEMENTS SIGNALETIQUES

1)- Quel est votre:

Titre professionnel?

Ancienneté? ----------------------------------

Lieu de travail? -----------------------------

B- FOV,MATION PROFESSIONNELLE

2)- Aviez-vous été enseignant (instituteur) avant de choisir

1 'E.P.S ? --------------------------------------- OUI NON

3)- Où avez-vous reçu votre formation initiale d'enseignant

d' E. P. 5

Au Bénin (I.N.E.E.P.S) ? -------------------- OUI NON

A l'étranger? ------------------------------ OUI NON



C- NIVEAU DE CONNAISSANCE DIDACTIQUE

4)- Av~z-vous fait des études en pédagogie générale sur

La méthode déductive ou analytique? -------- OUl 10

La méthode inductive ou synthétique ? ------- OU 1 NON

Les méthodes dogmatiques ou 1 ivresques ? OUI NON

Les méthodes attrayantes ') ----------------- OUI NON

La méthode interrogative ?
----------------~ OUI NON

les méthodes intuitives ? -----------~----- OUI NON

Les méthodes actives ? ----------------- OUI NON

Les méthodes autoritaires ? ----------------- OUI NON

Les méthodes libérales ') ----------------- OUI NON

Les méthodes libertaires ? ---------~------- OUI NON

5)- Avez-vous étudié l'évolution des méthodes en
E.P.S ? ----------------------------------------- OUI I~ON

Avez-vous un vécu des méthodes suivantes :

L'hébertisme? ------------------------------ OUI NON

La méthode sportive (B.T.C.N.R) ? ----------- OUI NON

L'éclectisme? (usage des aspects positifs de toutes les

méthodes) ------------------------------------- OUI NON

la pédagogie par objectifs (P.P.O) ? -------- OUI NON

72
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6)- Toutes les méthodes pr6citées sont-elles selon vous dpplica~le-

ellE. P.' ? -------------------------- OU 1 NON

Si non pourquoi ? ----------------- ---------------------------
------------------------------~-----------~--------_.---- --------- -

-------~------------~-----------------------------------------------

D- INTERVENTION PEDAGOGIQUES EN E.P.S

10)- Privilégiez-vous actuellement une méthode dans vos pratiques
pédagogiques? ------------------------ OUI NON

11)- Si oui laquelle? -------------------------- OUI NON

12}- Avez-vous librement choisi cette

méthode? --------------------------------------- OUI NON

E- SUGGESTIONS

13)- Avez-vous besoin d'une actualisation de vos actions

pédagogiques en E.P.S ? ------------------------- OUI NON

14)- Dans ce cadre, souhaitez-vous

l'amélioration de la méthode

sportive(BTCNR) -----------~---------------------OUI NON

Une instruction sur les méthodes en générale
et la liberté de choix pour chaque enseignant: (l'éclectisme) ?

----------------------------- OUI NON

15)- Donnez la raison principale de votre préférence.
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